
Mistral à réaction(s)

+ CARDAN
+ 91 rue Saint Roch 80000 Amiens
+ Mel : lectures@assocardan.org
+ http://www.assocardan.org

Contact

Samedi 12 Décembre 2015 :: Spécial Ma Parole ! :: Abbaye de Saint-Riquier

CAUSERIE SAVANTE ::

Sur le mot: « Territoire…»

Le territoire est la mise en relation de deux senti-

ments: d’un côté la peur et de l’autre la généro-
sité.

Les plantes n’ont pas de territoire à proprement 

parler.

Comme un animal, l’homme a un territoire pour 

manger, pour survivre.

L’homme est mû par la nature, sa nature et or-

ganise son territoire en fonction de ses besoins.

Au commencement, les hommes n’avaient pas 

de territoire, il n’y avait pas de frontières, de li-

mites.

Puis pour se nourrir, les hommes, en groupe, ont 

développé l’agriculture, la vie en société sur un 

territoire donné, et les armes pour le défendre.

La vie en société est basée sur la solidarité pour 

survivre qui crée, donne place à la générosité.

Pour survivre, on en vient à créer et défendre un 

territoire.

Le migrant quitte son territoire pour vivre au sein 

de celui qui lui assure la sécurité, la survie.

Quand j’établis des relations avec les autres hom-

mes, d’un même territoire, ou d’autres territoires, 

je fais exploser les frontières, je reprends de l’es-

pace.

Les stoïciens, en Grèce, défendaient la notion 

d’être citoyen du monde, et pensaient que l’hu-
manité est partout avec les autres êtres hu-
mains.

ABBEVILLE
Groupe de lecteurs :

Génial !

J’aime bien moi !

Joyeux bordel…

J’aime bien, c’est bien.

Échange d’idées.

C’était bien de se donner du temps de parole pour cha-

cun.

C’est mieux quand il y a des micros.

La terre est notre territoire !

ALBERT
Nous venons d’Albert, du club théâtre, nous sommes les 

« têtes en l’air »

Nous avons assisté au débat de parole, le sujet était le 

territoire. Nous avons appris des choses : que si nous 

ne sortont pas de son territoire, nous sommes perdus, 

car nous nous isolons. Pour se sentir chez soi, on crée 

un nouveau territoire. 

Il faut remettre en question ce que l’on peut offrir à nos 

enfants. La tolérance devrait être la priorité dans le mon-

de, mais les gens ne se préoccupent que de leur per-

sonne. Les gens deviennent individualistes, ils veulent 

tout sans rien donner en échange.

Pour moi, donner un sourire et en recevoir, ça me donne 

envie de vivre.

L’accueil, le repas étaient très bien. Mais je suis un peu 

déçue car on n’a pas eu notre soupe (annoncé dans le 

programme).

J’ajoute pour ma part : un seul mot peut ouvrir l’esprit et 

changer aussi certaines convictions. La vie change, les 

mentalités aussi et suivent. La vie, on s’adapte pour ne 

pas être exclu de la société. Donc appartenir à un terri-

toire ne signifie pas un lieu, mais un état d’esprit, car nos 
pensées n’ont aucune frontière, aucune langue !

Romain, Laurence, Guylaine, Joelle

Rencontre très agréable entre tous les 
coins de notre territoire picard dans un lieu 
de partage et de communication. 



est une feuille «de chou» ima-

ginée dans le bouillonement 

d’Avignon par un groupe 

d’habitants de la Somme pour 

rendre compte de leur immer-

sion dans un «phénomène 

culturel».

Ce voyage s’inscrivait dans 

le projet «Ma Parole !» éla-

boré par le Cardan et les 

centres culturels de proximité 

d’Amiens Métropole. 

Ma Parole ! est aussi une 

manifestation publique qui se 

déroule dans les différents 

équipements culturels de 

proximité. Il s’agit d’une ma-

nifestation «de la pensée ex-

primée», au cours de laquelle 

différents groupes présentent 

leur regard sur un sujet social. 

Il s’agit également d’une ma-

nifestation de partage : des 

paroles populaires, savantes, 

imprimées, discutées et aussi 

de repas.

Nous remercions humble-

ment le contribuable.
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ATELIERS
Annie Krim a proposé toute la journée un Atelier des 

merveilleuses miettes du passé. Elle a arrangué le 

passant : «Venez, venez fouiller dans mes tiroirs, mes 

petites boites, mes coffrets et mes écrins, à la recher-

che des trésors, des petits riens, des souvenirs, qui y 

dorment. Ils raviront votre âme, éblouiront vos yeux ! 

Vous leur ferez deux ou trois petits mots, un poème, 

quelques lignes pour leur redonner vie, les honorer, 

et vous vous amuserez ! Venez, venez !»

Émilie a proposé un atelier de mélange de prover-

bes. En choisissant deux proverbes connus, l’objectif 

était d’en imaginer un troisième, totalement nouveau 

et plus ou moins loufoque. 

Verser des larmes de loup (triste). 
Avoir une faim de crocodile.
Battre des ailes comme des hirondelles. Ne pas 
oublier les colombes et leur petits.

À suivre : la médiation culturelle populaire…

BEAUCAMPS-LE-VIEUX
Nous sommes arrivés ce matin avec le trac, la pres-

sion de lire devant tout le monde. 

Nous avons sympathisé avec d’autres personnes 

du Cardan à l’heure du repas. Nous avons pu écou-

ter un peu le débat sur le territoire au moment où 

une personne parlait de l’immigration. Ce thème-là 

nous parle dans le groupe car nous avons une per-

sonne qui vient de Madagascar.

Dans notre groupe, nous disons que : Il faut savoir 

mélanger les origines.

Prescilia, Laurencia, Esteban, Lilliane, Marie-Louise, Yvon, 

Christiane, Anna, Chantal, Florine, Monique, Aurore

   CORBIE
Cette année, à Ma Parole, le thème de la causerie 

était un sujet sérieux et en rapport avec l’actualité. Il 

y a eu beaucoup de participation de la part des invi-

tés. J’ai écouté avec attention et appris des choses. 

L’après-midi promet un bon divertissement.

Laure et Colette

   FILLES DE LA CÔTE
Bonne initiative que le lieu de Saint-Riquier, car un 

peu moins loin pour les gens de la côte.

Excellent accueil comme d’habitude.

Causerie dynamique, intéressante: un sujet vaste, 

actuel qui a motivé. On n’a pas vu le temps passer.

La conclusion fut apaisante et positive: on vient de 

quelque part pour aller ailleurs.

Merci à ceux de nous donner cet après-midi récréa-

tif.

ANNE POTIÉ est 
la directrice de 
l’Abbaye royale 
de Saint-Riquier 
- Baie de Somme 
qui se réjouit de 
la chaleureuse 
journée de ce 
début d’hiver. Très 
intéressée ce ma-
tin par les débats 

de la causerie sur le «Territoire».

LAURA PUECH 
est médiatrice à 
l’Abbaye de Saint-
Riquier. Depuis le 
mois de septem-
bre, elle travaille 
d’arrache pied à 
la réussite de la 
journée. Elle a per-
mis que ce samedi 
12 décembre soit 

agréable aux 150 participants.

CHRISTOPHE 
BEAUCOURT est 
professeur de 
philosophie, de-
puis 2011, il vient 
participer à la 
Causerie Savante 
et Populaire de 
Ma Parole ! Il est 
également mem-
bre du Conseil 

d’Administration de Cardan.

XAVIER HÉBERT 
vient participer aux 
réunions du lundi 
après-midi dans les 
centres culturels 
de proximité. Il est 
venu à Avignon 
«fonder» le Mistral à 
réaction(s). Aprés un 
essai en 2014, c’est 
la cheville ouvrière 

de ce numéro du Mistral à réaction(s).

La parole se libére, les territoires accueillent, je l’ai compris.


